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Il 

posecette malle  cbei Danel, en 
es euets et du linge que loi avait 

grande dimension; il ai 
disant qu'elle Contient c 
préparées sa soeur. 

tl montre en outre trois billets de banque de cent 
franc» qu'il devait,ajouta-t-il,à la générosité de sa tante. 
Pour les Danel, cette somme est une véritable fortune 
et Monsieur Baillet est accueilli dans la maison 4 bras 
ouverts. 

Son séiour rue du Sabot.est de courte durée: il ne tarde 
et ce qu'elle   ren 

Btswe** rfjt ï!-s«t vvrattm -■■;-i ■■   r-jtl- i 

pe«* quitter Lltte, laisean 
fermait a la à imposition de 

« Si je ne reviens pas d'ici deux mois, aurait-il dit & 
son départ, vous pourrez faire de tous ees objets l'usage 
que vous voudret.a • 

Depuis lors, Danel t>'& plus revu Baillet. 
Cest pourquoi il s'est cru permis d'utiliser le li a ae et les 
-"aents qui lui avaient été laissés 

Lee) bijoux de Mlle Copia 
La malle contenait aussi nne vieille  montre en ar- 

gent, une chaîna en or. Un collier, une bague en argent 
La montre, Danel Ta Tait réparer, car elle ne marchait 

Sus; la chaîne, ttl'a mise en gage au Mont-de-Piété pour 
fit. Quant à la bague, de peu de valeur, il l'a encore 

en aa possession. 
w1*. ^*êS? ?** J*™*!*été dégagée. L'administration du 
Mont-de-Piéte en a effectué la vente et Danel ne sait ce 
qu'est devenue la reconnaissance de cet objet. 

Tels sont les renseignements qui ont été fournis aux 
magistrats par cet aneien compagnon de Baillet. 

Arrestation de Danel 
MM. Legrand et'Welter ne se sont naturellement pas 

contentés de ces explications. 
Ils ont immédiatement arrêté Danel, qui sera sous 

peu confronté avec Baillet. 
U en^Âvident que  ce dernipr, quand il a quitté LiUe 

pour se rendre àTBerck et * Môntretsiï; s'est tout sirrmhT 
ment absenté dans le but d'aller, assassiner Mlle Copin 
dont le meurfre a eu lieu le 24 juillet. 

Danel Ignorait-il le projet de Baillet ? Cest ce que la 
confrontation p rochaine démontrera «ans doute. 

Quoi qu'il arrive. Danel sera poursuivi pour recel d'ob- 
jets dont la provenance était plus que suspecte et aussi 
pour avoir caché à la justice les nombreux détails qu'on 
lui arrache aujourd'hui. 

Le Syndic a la conviction d'avoir rempli ion devoir, 
en acoeptant dans l'intérêt des créanciers, dont il est 
le représentant légal, des offres de beaucoup supé- 
rieures à celles proposées par les villes, qui ont nette- 
ment refusé de paver la valeur des concassions. 

> euillez agréer, Monsieur le Directeur; l'assurance 
de mes meilleurs sentiments dévoués. 

Le Syndic de la faillite de la Cie des 
Tramvoags de Roubaix-Tourcoing. 

Rt'FFELET 
 ifri-       ■-— — ■■■--  

COUR O'APPEL   DE   DOUAI 
Audience du jeudi *> mars 

Réfrigérants.. — Dans l'affaire Duviltier-Wattinne 
contre Vandaele. A l'occasion de réfrigérants, l'enquête 
a eu lieu aujourd'hui. Les témoins entendus sont MM. 
Joseph S;heffer, serrurier; Antoine Delannoy, serrurier; 
Ed. Béra, aide-serrurier; Obry, architecte; Martin La- 
bons, serrurier et fcaharetiers Jules Procureur» chef de 
maçon; Brasseur, constructeur, et Boda, ingénieur, tous 
de Tourcoing, sauf les deux derniers de Lille. 

La contre-enquête aura lieu dans huit joues. 

102. — Simon ScHellynck, 78 ans, me ds Taillerie. 40. — Césa- 
nne Loridunt, 18 ans, Hôtel-Dieu. Berthe Baiaieux, 16 mots, 
houlevard de Belfort 109. — Désiré Lapis, 46 ans, boulevard de 
Strasbourg, 9. — Oastate Defreen», 46 ans, boulevard de Col- 
ma», 1». — Georges l>ewerdt, W ans, Hôtel-Dieu. — Jean-Bap- 
tiste Bpreux, Ho tel-Dieu. — Gustave Richard, 6 ans, rue du 
Vieil-Abreuvoir, 14. — Victoire Dion, 61 ans, ras d'Aréole, Ni - 

TOVRCOWQ.   — Déclaration* de   IUUMMU 4M   « mare. 
- Mftthllde Willoquet. rue de Meftin. - Adolphe VandergucUt, 
rue 4a Brun-Pain Germaine Oazripid», riïe Fin da la Guerre. 
— Paul Thery. rue Sainte-Germaine. - Marie DslpWrte, rB*4e 
la Latte. -  Déclarationsde décès d* emare.— Kmita Veroell*, 
2 ans. aux PhsisarFt2& — Félix Da 
professio», Hospioe Général.    -Virginie «T* 
sans profession, ras de la fossés. 
tacheuse, rue de la Groii-iiougJ. — Julie aVgaértS,' 

CHRONIQUE   COLOMBOPHILE 
La société de la Bonne Meunière, établie chez M. 

Edmond Ducattê, rue Voltaire, a l'honneur d'informer 
les amateurs colombophiles qu'elle donnera un con- 
cours de pigeons voyageurs par fcoue.,sur Douai, le di- 
manche 22 mars 1891, 15 fr. de prix d'honneur. 

Conditions pour le concours : La mise est fixée à 70 
centimes par pigeon, dont 50 centimes pour prix et 20 
centimes pour frais pour Roubaix seul ; la mise eu Mi- 
niers atira lieu dé" g $8 heures JJréetses ; la constatation 
se fera par bagues, il y aura un prix par 10 pigeons 
inscrits; poules à 25 et 50 cent.. 1. 3, 3 et 5 fr.rles zones 
seront de 6 secondes. 

Dressages : Sur Seclin, le dimanche 15 mars, et sur 
Douai, le jeudi19 et le samedi 21 mars. 

La mise en paniers pour l*«s 3 dressages, de ftà 8 h. 
du matin, chez Edmond Ducatté, rue Voltaire (Cul de- 
Four.) 

Tribunal correctionnel de Lille 
Audience du vendredi 6 *nar$ 

Présidence de M* PAJWRT*, vice-président 
ConflajMje, B»a4 plaoOo. — Mme Lothisen, soigneuse, 

*ne d'Alger à Roubaix, avait chargé une fille, Marie 
wacquier, de prendre à la poste deux mandats de deux 
francs pour les envoyer à DèlOmbert. Elle né fut pas 
bfeu surprime c'a{Jpf enure que ce dernier n'avait  rie a 

Une plainte fut portée contre Marie Wacquier qui, se 
trouvant aussi sous le coup d'un arrêté d'expulsion, est 
condamnée à huit mois et 25 francs d'amande. 

Vol de pièces de bois.— Un agent, passant diman- 
che dernier, rue du Collège, à la hauteur de la rue des 
Charpentiers, rit un individu fuir a son approche. Il 
laissa en même temps tomber une charge de njndriers et 
de plancQBS qu'il portait sur l'épaule» L'agent se mit à 
la poursuite de l'homme qu'il, rattrapa et qui déclara se 
Sb nommât Aluys MeuL, .     , 

Les pièces de Dois avalent été enlevées du chantier de 
MM. Larnou, rue Drouot. 

Meul encourt une peine de quinze jours. 
Brutalité.— Van Lethem, qui demeure route du Pe- 

tit-Lanuoy & Mons-en-Barœul, ne s'est pas contenté de 
jeter des briques dans les vitres du cabaret de M. Du- 
biez ; il a encore donné un coup de pied dan H le ventre à 
ce dernier en lai disant ; « TUns, vieux Kroumir.a Coût 
■■mm. 

La fraude vaut * Noémie Robin, de Wattrelos, à 
Em le Renaud et à Van Brediitn,également à Wattrelos, 
chacun un mois et nne amende de cinq cents francs. 

TJn douanier de circonstance. — Le 6 janvier 
dernier, vers cinq heures du soir, se présentait chez 
M. Testeliu, cabareùer, au Crétinier, un homme à la 
tenue très correcte, presque élégante, qui se mit à ra- 
conter toute une histoire .* ■ Je suis douanier, dit-il, 
j'étais tantôt à poursuivre un fraudeur qui m'a échappé 
au moment où il allait entrer dans une maison ; seule- 
ment, dans ma précipitation, j'ai heurté la fenêtre et ai 
brisé trois carreaux ; il faut naturellemeit que j'indem- 
nise celui à qui j'ai occasionné ce dégât et je n'ai point 
mon porte-monnaie Seriez-vous assez aimable de m'avan- 
cer quatre francs cinquante 1 Vous pouvez avoir con- 
fiance en moi tenez, voici mou livret.» 

Le cabaretier voyant devant lui un monsieur bien ha- 
billé, n'eut aucune défiance et lui remit la somme. Il vit 
bientôt qu'il avait été victime d'un trop adroit escroc ; le 
rencontrant quelques jours plus tard, il lui réclama ses 
quatre francs, mais vainement. Cest alors qu'il se décida 
à porter plainte contre ce douanier de contrebande qui, 
pour excuser aujourd'hui son méfait, met l'exploit sur le 
compte de l'ivresse. 

Il est condamné à deux mois. 
Pour s'être rebellé contre un agent et lui avoir dit : 

« Je me f pas mal de vous. » Dekenkelaere,   cueille 
—aa mois et vingt francs d'amen de. 

Pour vol reconnu de. moui h >ir de poche et de draps 
de berceau, au préjudice de M. Vermear-Velkaert, M. 
Tytgot, de Marcq, se voit infliger une peine d'un mois. 

Des coups portés par un sieur Desmaretz à un con- 
sommateur Paquet, à l'estaminet du itossignol, à Croix, 
valent à l'auteur de cette violence un mois et seize 
francs d'amende. Le tribunal l'acquitte du chef de bris 
de clôture dont il était inculpé. 

Pour un outrage public à la pudeur, commis, de 
concert, rue Montesquieu, à Roubaix, dans la nuit du 
13 au 14 février, & une heure et demie du matin, X... est 
condamné à un mois de prison et M. P... & huit jours. 

M* CONFORME. 
 -«-  

TRIBUNAL CIVIL DE LILLE 
M. P... a été débouté de son action en responsabilité 

intentée à M, J... relativement i la fourniture de chaus- 
sures en semelle de carton qui avait été faite en 1871 par 
une maison anglaise et dont nous avons exposé les dé- 
tails la semaine dernière. 

CORRESPONDANCE 
Les articles publiés dans cette partie du journal 

n'engagent ni Topinton ni la responsabil.té de la 
rédaction.  

LÀ question des tramways 
Roubaix, le & Mars 1891. 

Le Syndic de la faillite de la Société anonyme dite : 
« Cie des Tramways de Roubaix-Toureoing », 

A Monsieur le Directeur 
du Journal de Roubaix. 

Monsieur le Directeur, 
Dams  la chronique locale du Journal de Reubaix, 

du S mars  1891, sous la   rubrique .* Tourcoing   — 
Tramimays deRoubaix-Toureeing, vous insérez que, 
Sar la lettre collective de M. le Maire de Roubaix et 

e M. le Maire de Tourcoing, en date du 31 décembre 
dernier, les deux villes proposaient au syndic de la 
Compagnie des Tramways la reprise, à dire d'ex- 
perts, des lignes en exploitation et de tout le maté- 
riel généralement quelconque. 

Votre collaborateur ne veus a pas fait remarquer 
que cette même lettre informait le syndic qu'aucune 
somme serait ajoutée à titre de prétendue valeur de 
la concession, le priant de faire connaître, sans re- 
tard, si ces propositions sont acceptées. 

Les Villes, en faisant ces propositions, ajoutent 
qu'elles croient avoir épuisé tout ce que, par un sen- 
timent de considération pour la situation des Obli- 
gataires, il leur soit permis d'offrir. 

MM. les Maires terminent leur lettre en disant 
qu'ils ont lieu d'espérer que les obligataires appré- 
cieront ce sentiment et que ceux-ci ne voudront pas 
porter un grave préjudice à leurs intérêts, en met- 
tant les villes" dans la nécessité de s'en tenir pure- 
ment et simplement à Vexercice de leurs droits. 

Or, pour les obligataires, d'après les calculs, sérieu- 
sement établis, les concessions ont une valeur 
réelle de fr '..       881.635.01 

Si l'en joint à ce chiffre l'estimation 
donnée par le Syndic aux Immeubles 
et au matériel, ete. sur Roubaix, 
fr.   191.534 

NOUVELLES   MILITAIRES 
L'ajottrnement. de   l'appel   des réservistes. ~r 

M: de Montfort a été reçu vendredi mstin, par M. de 
Kreycînet, qui lut a déclaré qu'il étudiait les moyens de 
donner satisfaction au vœu exprimé par lui. 

Le ministre croit impossible d'ajourner le prochain 
appel des réservistes ; il prendra cependant les mesures 
pour qu'il n'ait pas lieu avant mai et même juin. 

Il rendra demain une réponse définitive. 
On sait que M. de Montfort avait manifesté a HT. de 

Freycinet son intention de lui poser une ««esUon au 
sujet de l'appel des réservistes au moi» d'avril. 

M. de Montfort aurait désiré que l'appel des réser- 
vistes agriculteurs rai ajourné jusqu'après les travaux 
du printemps- 

CngagementS volontaires. — Le ministre de la 
guerre a décidé que les engagements volontaires de trois 
ans seraient reçus du 1er au SI mars prochain dans les 
conditions ci-après : 

1* Afin d'éviter tout retard préjudiciable aux jeunes 
gens, les commandants des bureaux de recrutement ad- 
mettront, sans se référer aux chefs de corps, pour les 
régiments qui leur seront désignés ultérieurement et 
jusqu'à concurrence d'un chiffre fixé,les engagemeritsdes 
hommes de la subdivision; 

2' Peur donner satisfaction aux jeunes gens qui dé- 
sireraient s'engager dans d'autres régiments que ceux 
assignés à leur subdivision, et aussi pour faciliter, dans 
une certaine mesur», le recrutement des cadres infé- 
rieurs, les c^efs de corps de toutes armes pourront ac- 
cepter un certain nombre d'engagements, savoir : 

Régiments d'infanterie, 10 ; bataillons de chassenrs à 
pied, 5 ; régiments de zouaves. 10 ; de cuirassiers, 5; de 
dragons, de chasseurs, de hussards, de chasseurs d'A- 
frique, 5; d'artillere, 7; bataillon d'artillerie de forteres- 

78 
_  Fourroaney,  78 ans, 
arie LOgga*, »•««. **** 

 —  ■     •« • ■* <-■ ui-iiuugu.      *dlie Begaorts,  85 ans, »»»-" 
ôpital-Civil. "" -» 

MOV VEAUX. — Déclaration, i0 rutùiancf du gefévfief1 

attS mars, -r Maurice Ladoux .le Paradis- — Biisa Deconinck, 
la Plkde. - Madeleine 0eJHsie.li Paradis. — Marcel Wancamp, 
le PU. - Eugénie Mortel, las Boaaets. — Déalre 0slalntfv, le 
Pli. — Pierre Van Brussel, le PU. — Jean Lepers, la Sons. — 
Déclarations de décès du 8* février au 6 mars. — Madeleine 
Bouckaert, 9 mois 13 jours, Croix-Bouillotte. ■■'• 

ASCQ. — Déclaration*-de  naimentm   du 27  février au « 

rais. "— Déclaration»!* décès <Î3%7 /aV'tar  au 6 *a*f?-?Ber- 
nard, présenté Bans via, 

SAILLY r.EX- r,Airy<vr. - Déclarations dm naàtances du 
ter au 2» /W *„;-. - bior.o Parrin, an Tronqooia. — Florida 
Dailly. au Trien da Meurtnin. — Publication da mariage. — 
Clotaire Willocq, 5>5 ans. et Mafia Agaehe. 2S ans..— Mariage. 
— Cie taire Willoeq, 86 ans, cultivateur, a SaiUy, et Marie 
Agache, (8 ans, sans profession, A SaiUv. 

i..-..m.~i:¥+at- 

C'était une victoire tactique, le plateau entier était 
oonvaiM,m^e la bataille avait été acharnée, 16,000 mo- U 
ou blesses jonchaient le plateau et ses Dentés, dont 8000 
d^nûirse sur Siu.000 su^«^vement,eBgagas; ^c'était 
payer bien cher une victoire qui, stratégiquement, res- 
*?* ^oïïÇlïï? tan* VI* l'ennemi tenait encore avec 
plus de aQ.000 hommes, la plaine et la ville de Laon, et: 
noua n avions> pour lui lafire face qu'une armée cempo- 
>ée* KïÎjSrF** *»**■ *»c«mmritt, n'ayant la plupart 
que§0.jours de service.   ..( -,    ,   ■   ■     .. * 

On a beaucoup venté, avec raison d'ailleurs, l'héroïs- 
meAan. de.^«^«>mut»^*m*ries-Jieuises » qui se 
maintint trois heures sur le bord du plateau et perdit 
«ous la mitraille 950 hommes sur 653. La vérité est qu'il 
savait a p«il20 M servir de leurs fusils et deleUraHàa*' 
nons*, qu'ils étaient ''"capables de se mouvoir sous le 
feu après le premier ému ihu .***'*. .*** •n*«îi?9ue» et 

CONVOIS A 0B1TS 
i»ea amiB et connaissances de la (arallie RICHARD-BËNAUX 

l^«Btld? G^s^veRÎ^^aéSSV **B^SSrxt le^S^T^ l SS0W^ 
3 an« et 3 mois, sont priés de considérer le présent    ™?»™ SOIR  „™ JT^HTÎ*?  *    P*1»* VY t? MI8fiB.fi "EN 

se, régiments de pontonniers, 2; régiments du génie 
et pour les antres corps selon les besoins du service. 

10 

Chemin de fer de Bergues à Hazebrouck. — La 
commission sénatoriale des chemins de fer a adopté 
vendredi un projet de loi autorisant l'établissement 
d'un chemin de fer d'intérêt local de Bergues à Haze- 
brouck. 

Nominations ecclésiastiques. — M. Foubert, vi- 
caire au Quesnoy, est nommé procuré de F avril. M. Ho- 
rain, vicaire à Villers-sire Nicole, est transféré au 
Quesuoy. M.Virleux, vicaire a Hergnies, est transféré à 
Lille (Saint-Maurice). M. Lenglain, vicaire à Favril.est 
transféré à Hergnies. M. Taffin, vicaire à Landrecies, 
est transféré à Valenciennes (Notre-Dame). M. Thuliez, 
vicaire a Gommegnies, est transféré à Landrecies. 

Armentières. — MM. Ferroul et Jules Guesde sont 
attendus à Arnfentières lundi. Ils viennent commencer 
leur propagande dai.s le Nord en faveur de la manifes- 
tation projetée pour le 1er mai. 

Le naufrage d'Etaples. — Cinq victimes. — Un ter- 
rible ermetre maritime vient de plonger trois malheu- 
reuses familles d'Etaples dans le plus profond mal- 
heur. 

Mercredi matin, un marin, qui avait tendu des filets 
le long de la côte, allait pour les relever, quand il aper- 
çut la coque d'un petit bateau à crevettes. 

Ce bateau n- 2055, Seigneur, sativez nous,ètaïi sorti 
du port d'Etaples. le mardi 3 mars. & 4 heures de 
l'après-midi. Il ventait ouest-nord-ouest et la mer était 
grosse. 

L'équipage était composé de 5 hommes, savoir : le pa- 
tron Henri Roux, père de deux enfants,* son frère, mate- 
lot; le matelot Antoine Dachicourt,père de trois enfants, 
et de deux mousses Henri Loth et Léon Gosselin. 

M. le préposé de l'inscription maritime d'Etaples in- 
formé immédiatement, accourut sur les lieux. Quelques 
hommes relevèrent le petit bateau. Dans le fond gisait 
le cadavre d'un homme du bord, Dachicourt, enchevêtré 
dans les cordages. La montre du bord était arrêtée à 
1 h. Ii2. 

Immédiatement on fit des recherches. 
Les corps des deux frères Roux furent retrouvés à une 

dizaine de mètres l'un de l'autre. 
Le corps du mousse Loth fut retrouvé à l'entrée du 

Passe-Sud. Quant au cadavre de Gosselin il n'est pas en- 
core retrouvé. 

Les restes des quatre victimes ont été remis a leurs 
familles. 

M. Gestin. commissaire de l'inscription maritime, a 
envoyé jeudi, 400 francs aux familles des victimes. 

moins l'amortissement fr. 

Et sur Tourcoing fr.. 

Fr.._^ 

Fr.... 
179.004 
83.434 

.570 

80.274 

102.260 

95.570 

"xff.830 197.830.00 

On arrive tnn aetif d'ensemble, .fr.  1.079.365.01 
A différentes réprime, pendant tout 

le eeurs de son administration, et ré- 
cemment encore par aa lettre dn 31 
octobre 1890, et dans nne réunion dea 
membres de la commission intercom- 
munale des tramways* du 13 décembre 
suivait: le syndic a offert le tout aux 
villea  dé   Roubaix   et   de Tourcoing 
pour. ff.      750.000.»» 

Différence «n profit des villes fr.      329.365 01 

Dana eette situation, alors que, depuis 1883, les 
villes ont toujours refusé les nombreuses offres et les 
divetm •mmbinsjsops rlna particuliers et du Syndic, les 

, à rananimité des personnes convoquées, 
it A.D»J11,0S sur 4.799.7f5,45, 
et affirmées, ont émis l'aria de 

> à la Compagnie Française-- -des 
Voies ferrée» économiques, moyennant le prix de 
758.064,15 «ni a été payé comptant lora de la paaaa- 

' il'i 

DEMANDEZ PARTOUT LE 

SAVON DES MILLE PARFUM 
Préparé par FERRAILLE Aiùe 

Croix,   près Roubevisc. 
Savon exquis réunissant toutes les qualités qui 

constituent le meilleur des savons 

— ♦  
46600—23333 

Vêtements pour hommes tout laits et sar mesura 
Voir  Maison A. FÉVRIgB et   CT«,  16-18, rusNeava,    UUE 

x'ja.aoxqr GhA-m^aJesTruas 
V 4W0-SO»» 

aoUFH :BT 

-♦■ 

On nous écrit de Bruxelles : 
  iei provocations. — Le Peuple annonce qu'à la 

demande du parquet de Charleroi, une instruction est 
commencée & Bruxelles, afin d'interroger les orateurs 
socialistes qui ont pris la parole à un meeting donné 
dernièrement à Garnières. Ces orateurs auraient excité 
à la révolte parmi les soldats. On ne peut que louer les 
parquets d'entrer dans cette voie. 
^—- Une nouvelle à sensation démentie. — U Etoile 
écrit, au sujet du conflit entre M. Buis et la gouverne- 
ment : 

Plusieurs de nos confrères bruxellois annoncent qu un 
grave et significatif conflit vient de surgir entre le gou- 
vernement et le bourgmestre de Bruxelles. 

D'après eux, le g uvernement aurait fait avertir M. 
Buis qu'il se considère comme ayant le droit d'obliger 
le bourgmestre i interdire les manif i stations sur la voie 
Sublique, et M. Buis aurait contesté, avec raison, ce 

roit au gouvernement. 
Renseignements pris, il n'y a rien de vrai dans cette 

nouvelle a sensation, Li    . 
 Rumeurs parlementaires.  — Plusieurs de  nos 

confrères rapportent certaines rumeurs de couloirs qui 
couraient hier & la Chambre, colportées par des membres 
ds la droite d'ordinaire biea informes.   ■ •    •    •  • 

D'après ees rameurs, M.Beernrert déclarerait,comme 
M Prere-Orban. la révision u»ôvllablë".Tr "ajouterait 
qu'elle doit résulter de l'accord des partis. Or. cet accord 
n'étant réalisable ni sur le suffrage universel m sur le 
capacitariat, il faudrait en venir au système anglais, qui 
a pour base l'occupation, et qui aérait appliqué dans un 
sens tellement large qu'il deviendrait une modalité du 
suffrage universel, 

TJn de nos confrèree complète ces renseignements en 
assurant que M- Beernaert serait disposé à ressusciter 
la question du service personnel. ■   . 

— Entrée du bétail provenant de France. — Par dé- 
rooation à l'arrêté ministériel du 20 février 1891, M. te 
ministre de l'agriculture, de l'industrie et des travaux 
publics autorise, jusqu'au 31 mars, l'importation des 
animaux maigres de l'espèce bovine, expédiés directe- 
ment, par chemin de fer, de la Mayenne, dm Nivernais 
et de laFranche-Oonté. 

L'importation aura lieu exclusivement par la voie fer- 
rée vi& (Hvet-Agimont. 

à l'âge <le 0 an* et il moisi sont priéa ià considérer la présent 
«vis somme en tenant lien et de Méa vouloir assister am 
Convoi et Saint Solennels, qui airrnnt lien la dliaaiwNa 8 cou- 
rant, à 4 heures, en l'église Saint-Martin, a Roubaix. — L'as* 
semblée à la mai .-on mortuaire, ne dn Vieil-Abreu-uoir, 14. 

Le» amis et connaissances de la famille 8X>MgT<fOPKÎg- 
CLAPE qui, par oubli, p'auraient pas  repu   4* lettr» T-   mr«- 

art da aeeea ae Monàiéai Stmoa-Jac<J<ias. SCHELUXNCK d«- 
coré delà croix d'honneur en 18S0, dauede à 1*ofTb«tx,-ie 6 mars 
1891, dans sa 79* année, administré des Sacrements' de notre 
mère la Sainte-Eglise, sont paies «te eon ai aérer le pteaant avis 

umme en tenant lien et de oien vouloir aasiater aax Convoi 
et Salut Solemels qui a ront lieu le dimanche 8 courant, a 4 
juures, en l'église Suinte-Elisabeth, i .Roubaix. —L'assemblée 
i, la maison mortuaire, rue de la Tuilerie, 46. 

Les anus et coùnaissaâefii é* la raœtue PILLE-PAYELLE 
jai, par oubli, n'auraient pas rasa de JCttie de faire-part du 
lisse de Dame Asabroiaine-virgitie PAYELLE, veuve- de M. 
Casimir-Frauçoia-Joseph PILLE, marchand corroyenr, décédée 
a, Roubaix, U 6 mars 1891, a l'a «e de 71 ans, administrée dea 8a- 
cr»m«Jtï de notre mère la Ste-Eglise, sont priés de consi- 
dérer Il présent avis comme eu tenant lieu et de bien vouloir 
assister aux Convoi et Salut Solennel, qui auront lieu.le diman- 
che 8 ooursné, à i heures, en i'Sgliae Saint-Maftin. a Roubaix. 
— L'assemblée à la maiaen mortirsrirè, rtre du Cnroir, 49, a 
3 heures U'i. 

Les amis et connaissances de la famille LÀPlE^tïEPRlig 
ard, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faare-part dn 
décès de Monsieur Désiré LAPIE, décédé à Roubaix, le 6 mars 
188t, dans sa 47< année, administré du Sacrement de l'Extreme- 
OnctioD, sont prias de considérer le présent avis somme en 
tenant lieu, et de bitn Vouloir assister aux Convoi et «a lut 
solennels, qui auront lieu le dimanche 8 courant, à 4 heures, en 
l'église du Sacré-Cœur, é Rmibaix — L'assemblée é la mai- 
son mortuaire, boulevard de Strasbourg, a. 

Les amis et connaissances ae la a mile CRUTTBN^DION 
qui, par oubli, nauraieat pas reç> de lettre de taire-part du 
uéoée de Dame Victoire-Virginie DION, dééedfe à Roubaix. 
le 6 mars 1891, dans sa soixante-deuxième année, admi- 
nistrée dea Sacrements da notre mère la Sainte-Eglise, sont 
priés de considérer le présent avis comme en tenant lieu 
et de bien vouloir assister aux Convoi et Salât Solennels, 
qui auront lieu le dimanche 8 courant, a, S heures 1 {3, en l'église 
Notre-Dame, & Ronbaix. — L'assemblée é la maison mortuaire, 
rue d'Arcole, 83, é 8 heures. 

On Obit solennel dn mois sera célébré en l'église Sainte- 
Elisabeth, 4 Roubaix, le lundi 9 mars 1891, à 9 usures, pour 
le repos de l'Ame de Monsieur CBarles-Franuois-Jean DUCOO- 
LOMBIEB, époux de Dame Vicborine DBsTAILLEUBS, décédé 
à Roubaix, le 8 février 1891, a l'âge de cinquante an3, admi- 
nistré des Saoremants de notre mère la Sainte-Bglise. — Les 
personnes qui, par oubli n'auraient   pas  reçu de leesre de falze- 
Îts.it, sont prises ds considérer le présent avis comme en tenant 

leu. 
On Obit solennel du mois sera célébré en l'église Sainte- 

Elisabeth, a Roubaix, le lundi 9 nuis 1891, & 9 b jures 1|3, pour 
le repos de l'âme de Monsieur Pierre-Joseoa DEBBRQH8, veuf 
rn premières noce» de- Danso - Joséphine MUH .1KR,. anoax de 
Dame Louise NY8, décédé à Roubaix, le U janvier 1891, 
dans sa 70* année, administré des Sacrements de notre mère 
la Sainte-Eglise. Les personnes qui, par oubli, n'auraient .pas 
reçu de lettre de faire-part, sont priées da sonsidérer le présent 
avis comme en tenant lien. 

On obit solennel Anniversaire sera oélébré eu l'église du 
Saint-Rédempteur, à Roub ix, le lundi 9 mars ÏSsT, S 8 
heures tlî pour le repos de l'âme de Monsieur HenriVERMES- 
SE. veuf de Dame Horïenïe CXKTKETJTL', 71308718 * B»abalxr, 
le S février 1890, dans sa 64* année, administré des Sacrements 
de notre mère la Sainte-Eglise. - Les personnes qui, par oubli, 
n'auraient paa reçu ds lettre de taire-part Sont priées de consi- 
dérer le présent avis comme en tenant lieu. 

On Obit Solennel da mois sera célébré en l'église Saint- 
Sepulore, * Roubaix, le lundi 9 Mars 1891, â 9 heures, pour le 
repos de l'âme de Dame Antoinette PAUWBLS, épouse de 
M François DESUTTER, décédée-a Boubaix, m 21 janvier 1891, 
dans sa soix»nte-aep'iéœe année, administréedee Sacrements 
de notre mère 1 s Saints-Eglise. — Las personnes qui, tar ou- 
bli, n'auraient pas reçu de lettre de faire-part, sont priées de 
considérer le présent avis oomme en tenant lien. 

Un Obit Solennel dn moi sera célébré en l'église Saint- 
Sépulcre, é Roubaix, le lundi 9 mars 1891. â 8 heures, pour 
le repos de l'âme ds Monsieur Fions-Joseph LE.LEKCQ, 
époux d-Daaie Rosalie SAINT VENANT, décédé â Roubaix, 
le 3-J ianvier 1891, dans sa 4ti« année, administra dea Sacre- 
ments de notre mère la Sainte-Eglise. Les personnes qui, 
par oubli, n auraient pas reçu de «lettre de Xaire-part, sont 
criées de   considérer   le présent   avis comme en tenant   lieu. 

Un Obit solennel anniversaire sera oélébré en l'église Saint- 
Sépulcre, à Roubaix, le lundi 9 mars 1891, a 8 heures l\i 
pour le repos de l'ame de Monsieur Char'es-Louis-Joseph DE- 
BER, époux de Dame Laure VANBIVANU, décédé à Roubaix, 
le 11 janvier 1890, dans sa 26* année, administré des Sa- 
crements de notre mère la Sainte-Eglise. — Les personnes 
qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire part.sont 
priées   da considérer le présent avis comme an tenant Usa. 

On Obit solennel du mois sera oélébré en l'église Notre-Dame, 
â Roubaix, le lundi 9 mars 1881, à 10 heures; pour le repos 
de l'âme de Monsieur Jules-Flavien-Jdseph CROMBÉ, époux de 
Dame Célénie GRANSART, décédé a Roubaix, le 9 février 1891, 
dans sa 42* année, administré des Sacrements ds Boue mère la 
Sainte-Eglise. La Conférence de Saint-Vincent-de Paul fera 
célébrer un Obit, le mardi 10 mars, â 7 heures, eu lad.ts église. 

a Société Caora:e Notre-Dame, le mercredi 11 courant il 
heures. — Les personnes qui, par oubli, n'auraient pas reçu de 
lettre de faire-part, sont priées ds eonsidèrar le présent avis 
comme en tenant lien. ; 

On Obit Solennel Anniversaire sera célèbre en l'église Saint- 
Sépulcre, â Roubaix, le mardi 10 mars 1891. â 9 heures, pour 
le repos de l'ame de Monsieur Alexandre Honoré-Joseph DELE- 
RUE, époux de Lame Amélie PERCQ. décédé subitement â 
Ronbaix, le 8 avril 1880, uans sa 68* année. — Les personnes 
qui, par oubli, n'auraient pas reçu da lettre dé faire-part, sont 
priées ds considérer le présent avis  oomme on tenant lien. 

On Obit solennel dn mois sera célébré en l'église Saint- 
Sépulcre, é Boubaix, le mardi 10 mars 1891, » 9 heures Ira, 
pour le repos da l'âme de Monsieur Désiré-Eugène BAYART, 
commis principal an Secrétariat ds la Mairie de Koubaix,dèeédé 
â Roubaix, le S février 1891, dans sa 64* année, administré 
dea lësemMOm de notre mère la Sainte-Eglise. Les» peMott- 

qui, par  oubli, n'auraient pas reçu de lettre ds faire-part. 
sont priées 
lieu. 

de oonaidérex le 
nt pas rc 
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Excursion à prix réduit m MmcUrid. — 
Le chemin de fer du Nord met & la disposition des 
voyageurs du réseau des billets d'aller et retour à prix 
réduit pour Madrid, avec séjour facultatif à Bor- 
deaux, Bayonne, Hendoye et toutes les gares espa- 
gnoles situées sur le réseau. Les prix d'aller et re- 
tour de Ire classe, valables pendant 22 jours, va- 
rient entre 203 et 247 fr. 50, suivant la distance de 
la gare de départ. 

L'émission dea billets aura lieu du 17 au 27 mars. 

UHISTOIRE AU JOUR LE JOUR 
7   MAWft   1814 

BATAILLE   DE CRAONNE 
précipitée de 
à l'Aisne 

KTAT-C1VIL --■ ROUBAIX. — DéalarmMmu» m* < 
du S mars. — Palmyre Hautefeuille, rue de la Poix, cour Cons- 
tant, S. — Pierre Deberdt, rue du Moulin, 79. — Germaine Vier- 
linck, rue de Tourcoing, cour Jeavule. — Richard Viane, rue 
Saint-Maurice, ctrar Celeseluse, 6. — Léon Deealonss, rue 
Saint-Amand, 14 — Marcel Spreun, rue Saint-Quentin, 9 — 
Valentine Coutursaux. Place du Trichon, cour Tiriers, 6- — 
Henri Housse, rae te Luxembourg, chez veuve Vandamme. — 
Nelléda Carre tu, rus d'Alma, 104. — Madeleine Braem, boule- 
vard de Bellort, 89. - Jules Deleseluse, rue d'Isly. — Georges 
Mattel aère, mode Bèthune, fort Cordonnier. — Alphonse Jou- 
ville rue Charles Quiet, 7. — Edrnoud Ouquenne, rue de l'Of i- 
molet   impasse BSISKC Ï7. — Déclaration» de &éc>a> *i< « mars 
 Jeanne Lecry, 13 mois, rue Jouilroy, 4e. — Florins Debuigi-e 
60 S rue dn Tilleul. — Jules Del tour, • jours, rue de Denain, 

Elle fut la conséquence de la reddition 
Soissons (voir 3 mars); Blucher, acculé é l'Aisne par 
Napoléon accouru de Troyes sur ses derrières, y avait 
trouvé un pont pour s'échapper et même se renforcer 
sur la rive droite de 50,000 hommes dont il était jusque- 
là séparé, de sorte que la rivière au lieu d'être an aan- 
ei pour lui, était devenue nne barrière qui le proté- 

L'Âisne coule dans la direction Est-Ouest de Berry au 
Bac à Soissons; de ces deux points, distants de 10 lieues, 
deux routés convergent vers Laon, dessinant ainsi un 
triangle dont la rivière forme la base au sud et dont 
Laon, à 4 ou 5 lieues au nord, oixupe le sommet Blucher 
avec 10.000 hommes, et dont H fallait rejeter, en l'em- 
pêchant & la fois de garder Laon d'où il menaçait Paris, 
et Soissons par où il eut pu aller rallier vers le sud la 
grande armée des coalisés; or, la position était formida- 
ble; en avant de la plaine de Laon s'élève en effet une 
suite de hauteurs à sommet aplati et aeses étroit, e'éten- 
dant des environs de Soissons jusqu'à Oraonne (à 2 
lieues nord-ouest de Berry au Bac),' et qu'on appelle le 
plateau de Craonne; il est protège au sud par le cours 
de l'Aisne, au nord par celui de la Lette, qui coulent 
parallèlement à lui et qu'il domine tous deux de plu- 
sieurs centaines de piéds; 58.000 russes l'occupaient,avec 
une nombreuse artillerie. 

Le 7 mars, l'armée française, après avoir franchi 
l'Aisne au pont de Berry au Bac, marcha au nord-ouest 
jusqu'au psea.de l'espèce - de promontoire qui forme à 
Oraonne l'extrémité du plateen ; i» gravir d'abord de 
front était impossible/ il fallait le dégager par des atta- 
ques de flanc ; or, à environ B kilomètres.en arrière de 
Craonne, à un endroit où le plateau, un peu étranglé 
porte la ferme d'Urlebise, deux ravins en descendaient, 
l'un, celui d'Oulches, au sud vers 1*Aisne, l'autre, celui 
de Vauclerc, au nord vers la Lette, c'est par là que nos 
deux eues attaquèrent: ^    . 

Au milieu d'un feu épouvantable et après des efforts 
bien longtemps inutiles, elles parvinrent enfin à les 
remonter et à prendre pied sur ma deux cotés du pla- 
teau; le centre pût alors en aborder de «.front l'extrémité 
et venir jusqu'à Ur te bise se placer entre elles et les 
relier; désormais, sur un terrain à peu près plat, les 
français marchant de l'est & l'ouest, pessèrent l'ennemi 
pendant,deux lieues,le chassèrent de toutes ses positions 
et le forcèrent enfin A se jeter par la vallée de la Lette, 
vers la plaine de Laon, «a évacuant Soissons.   . 

<lu«. 1*ïïL«teé*«J» de BAbëvàXavan eCrédmt à tes. 
tenir immobiles sans essayer de   les abriter, "«g1»*»» 
de les voir teurbWrttfef et s'enfuir en désordre au !,,°* 
mier mouvement de recul qu'il ordonnait 
 i  
GlïîS,'^^:?B„^*JBOUBAIX-Di~ote«' *• Ihewy. 

r    ^552? *7 A  S10' Rideau  à 7 h.  M      Dimanche 
8 n»" *%_^A btdemande générale. Dernière représentation 
d9 :J^Î.. n BRS*r DB CrÎATEATJDON, drame en 6 actes, 
?" Ff?.ai? "TSi'lî-Vr; LKS DOMINOS ROSES, comédie en S actea^delOr.MnW Delacroix et Ufred Hennequin. - Ordre 
du spectacle -t. Le Forgeron de Chàteaudun ; 2. Les Dominos 
roses.. — Prbt réduits des places te dimanche at lundi. 

"P**™,*>* ■QgBàjPXlajta» mes Biohard-L«.mr et Arohi- 
mède). — Oimeaièsi. : Mme Vve G. Deschamne. — Bureaux 
£ ftj5' HaêJrîeSal ô^ *ÔLT Dimanche 8 nia»: - Bénéfice 
?" w££2VO Dé*"«nl*s, Jeune 1er cosoiqne. A l'occasion de 
la Mi-Oar4me r~"'—"~r— 
offert aux   dames 

résumées   constitueront pour eux  un guide iadispen- 

Nous tenons cet ouvrage à la disposition de nos lec- 
teurs contre la somme de quinze francs. 
âmensjsmmmmmmmmm^mmmmmeaji 

I0LLETII IMBSTRIEL 
ns   m5dceine, 

purge et sans frais, 
par la délicieuse fanne de Santé la 

REVALESCIÈRE 
<.'. 

représentaion 
Une dame 

extraordinaire.    —  Spectacle 
accompagnée   d'un cavalier 

HABIT NOIB, grande pièce en 6 actes 
■r MM. Ed. Briacbarre et E. Nus.   — 

,, et 7 tableaux, donc  un 
prologue, sar MM. Ed. Briacbarre et E. Nus. — LA BOITE A 
BIBI, vaud»ville an 3 actes par MM. Alf. Dura erSamt-Agnan 
Choie*.--Deuxième représentation de : LA CONSIGNE EST 
DE RONFLE*, congédie-vaudeville en un acte, de MM. Grange 
at Lambert-Thlfionst. — Ordre du spectacle : 1. La Consigne : 
7. Les Pauvres ; 8. La Botte S BiBi. 
ax-s—'_   M nus ■ mi   .__ ■ 

Dm H\RRY,dr 

Guérissant les constipations habituelles les plus re- 
belles, dyspepsies, gastrites, ' gastralgies, phtisie, 
dyssentene, glaires, ffatûs, aigreurs,acidités, pituite*, 
phlegmes, n&uBées, renvoîs, vomissements, (mente en 
grossesses), diarrhée, coliques, tOùxV asthme, eatar- 
Jjje inflûénza, grippe, oppression, langueurs, eon- 
gesiion, u^xZlP^^^^^^^rJ^rt^ér^. 
tions, insomnies, ivresse, épuisement, paralysie, 
anémie, ehloroee, rhumatisme, goutte, td?a ««or- 
dres de la poitrine, gorge, haleins.'voix, des bron».-™»» 
vessie, foie, reins, intestins, muqueuse, cerveau é. 
sang. 

Elle est également le meilleur aliment pour élever 
les enfants dès leur naissance, étant bien préférable 
au lait et à l'huile de foie de morue. 

Witry-lès-Reims (Marne), le22oi>lobre 1W». 
Je fait personnellement usage delà r^evarescière, 

et la prescris à mes malades particulièremen. dans 
les aôections du tube digestif, et dans tous les eas «?" 
il y aS—M a. soutenir et à ramassis  11 

REVUE DES MARCHÉS 

Le cours 
meaaaie. 

w ftuénos-Âyres, 5 mars., 
de i'er^ast à 374 ./.    piastres  papier 

BIBLIOGRAPHIE 
Jearnal de ta Jenatesse. — Sommaire de la 958» 

livraison (7 mars 1891;. Texte : La Famille Hamelin, 
par l'auteur de la Nenvaine de Collette et de Tout droit. 
— Une société laitière, par P. Martefani. — Lis et Char- 
doa, par M" la comtesse d'Heudetot. — Les timbres- 
poste, par Louis Rousselet. — Chaque numéro, 40 coa- 
ti a en. 

Illustrations de Tofani et S. Zier. 
Abonnemeats : Un an, 30 francs. — Six mois, 10 

francs. 
Bureaux & la librairie Haehett* et Gis, 79, boulevard 

Saint-Germain, Paris.   •--•-•' 

Traité da TlfcMsre mécanique, par Franz Ben, 
ingénieur, professeur de technologie mécanique à l'Ecole 
des Industries textiles de Vienne (Autriche), traduit de 
l'allemand avec autorisation spéciale de l'auteur par 
André Simon, manufacturier, un volume in-8*, accompa- 
gné de 306 figures inédites dans le texte. 

Depuis une vingtaine d'années, les métiers mécani- 
ques, dont l'usage avait semblé tout d'abord limité, ont 
pria un développement inattendu dans toutes les spécia- 
lités textHes, Leur application au tissage de fils d'ori- 
gines très diverses na pu êtie réalisée qu'au prix de 
modifications, de variantes considérables dans les moyens 
d'exécution. 

Aussi importe-t-il, pour toute personne s'intéres- 
sent au tissage mécanique, de connaître non seulement 
les métiers dont elle s'occupe, mais les machines 
similaires ou analogues, soit pour utiliser les solutions 
déjà acquises et s'épargner des recherches onéreuses, 
soit pour se mettre en gardé contre des moyens essayés 
et justement'abandonnés. 

Jusqu'à présent, les auteurs qui avaient abordé la 
technologie du tissage mécanique s'étaient surtout ap- 
pliqués a la rédaction de manuels, utiles sans doute, 
mats limités presque absolument à des spécialités. Les 
illustrations accompagnant ces monographies donnaient 
l'aspect extérieur des machines plutôt que la représenta- 
tion exacte des mouvement*. — 

Au contraire de ses devanciers, M. le professeur Franz 
Reh a s n grouper avec une grande méthode, avec une 
science pratique incontestable, les éléments constitutifs 
des métiers automatiques de tous genres et montrer 
comment l'agencemen t bien calculé des organes en assure 

ît industriel. Sans parti pris, sans opi- 
. l'auteur guide la lecteur pas à pas et le 
se former une opinion personnelle sur le 

mérite des constructions et sur la valeur des divers sys- 
tèmes français, anglais, suisses, allemands, etc. 

La clarté des descriptions et l'abondance des figures 
(plus de 300 intercalées dans le texte) rendent véritable- 
ment attrayante une étude que, fauta de documects 
suffisants, les inKènieurs-constrnctenra, les fabricants 
et les directeurs d'usines devaient poursuvre pénible- 
ment. 

L'ouvrage sa divise en trois parties principales : la pre- 
mière traie dés é/toldttons de la chaine et fournit la 
description jmiSWfée des appareils multiples destinés â 
régulariser la livraison des fils longitudinaux avant tis- 
sage, l'étude des moyens nombreux et complexes usités 
pour produire automatiquement l'ouverture et la ferme- 
ture du pas, l'enroulament progressif de l'étoffe. 

le fonctionrien: 

nMSI 

e aires 
de châsses et les commandes imaginées po' 
rier l'action, la structure et le   guidage des navettes, les 
dispositions des boites- à changements de trame, ete. 

Dans la troisième partie sont réunis les mécanismes 
propres è prévenir les défauts dé tissage et les avaries 
du matériel, lorsqu'un fil de trame casse ou qu'un fil de 
chaine fait défaut, puis les movens préventifs contre les 
accidents dont le personnel pourrait être victime. 

Après avoir indiqué le but de chaque appareil, 
M. Beh décrit le type généralement employé et 
joint à celte analyse des dessins qui permettent 
au lecteur de suivre sans fatigue l'étude détaillée de 
tous lés mouvements. Viennent ensuite les modi- 
fications dm. typé pris pour base, avec l'indication 
des causes qui lès ont motivées et toujours la représen- 
tation linéaire des organes essentiels. Des diagrammes, 
s'il "est utile, traduisent graphiquement la loi des divers 
mouvements et des calculs permettant de contrôler les 
préférences «des constructions pour certaines solutions, 
pour des formes déterminées' d'excentriques, par exem- 
ple, ou d'autres organes de transmission. 

Le livre de M. le professeur Franz Beh arrive à son 
heure et M. André Simon a fait œuvre utile en présen- 
tant au public une traduction française de cet impor- 
tant traité, qui doit nécessairement se trouver - entre les 
mains de tous les fabricants et directeurs de tissages mé- 
caniques ; les indications pratiques qu'ils y  trouveront 

malades; j'en ai toujours obtenu les meilleurs résul- 
tats. DrL. RAVATJ». 

M. le Dr Elmslie écrit : Votre Revalescière vaut son 
pesant d'or. 

Le Dr Vermeulen, d'Anvers, écrit, le 16 octobre 1888 : 
« J'ai prescrit avec le plus grand succès et & plusieurs 
reprises,votre Revalescière. En ce moment encore, je 
traite un enfant qni   ne devra la vie qu'à elle. » 

Cette, « janvier 1890. Votre Revalescière m'a em- 
pêché de mourir depuis dix-huit mois ; c'est la seule 
chose que je puisse digérer. — 9. GAFFINO, Curé 
doyen de Cette (Hérault). 

Quatre fois plus nourrissante que la viande sans 
jamais échauffer, elle économise encore 50 fois son 
prix en médecines et répare les constitutions les plus 
épuisées par l'Age, le travail on les excès quelconques. 
En boîtes : 1/4 kil., 2 fr. 25; 1/2 Ml., 4 fr.; 1 kil., 
7 fr.;2 Ml. 1/2,16 fr.; 6 Ml., 36 fr.; soit environj20Jc. 
le repas, 45 ans de succès ; 100,000 cures; annuelles. 
Aussi LA REVALESCIèRE CHOCOLATéE. Elle rend appé- 
tit, bonne digestion et sommeil rafraîchissant aux 
personnes les plus agitées. En boîtes de 2 fr..25, 
4 fr. et 7 fr. Envoi franco contre mandat-poste. En 
vente partout chez les bons pharmaciens et épiciers-. 
Du BAHRT et Co (limited), 8, rue Castiglione, à Paris. 

Depot à Roubaix : Morelle-Bourgeois; Cheminadè, 
13, rue St-QeoTgea. • 49673 

MARCHES D'IMPORTATION 
- Le Havre, 7 mars, 9 h. 40 i 
(par télégraphe) 

Voiei le résume de la huitaine : 
Arrivages : 934 balles Buenos-Ayres et 214 b. Men- 

te vidéo. 
Ventes : 32 balles Buenes-Ayres. 
Expéditions : 26 ballefc Buenos-Ayres filière à con- 

sommation et 001 b. Buenos-Ayres directes et 136 b. 
Montevideo. 

gtock : Ô.030 balles   Buenos-Ayres,   dont b. 
nouv. tente ; 435 b. Montevideo ; o b. Maroc ; 1.891 b. 
ChOi ; 50 b. Pérou ; 511 b. Algérie ; 80 b^ Espagne ; 
4 b. Bande OrfëcSile; . b. Smyrne; 30 b. Guayaquil; 
194 b. Levant ; 13 b. des Indes; 8.789 b. Russie; . 
b. Tunisie; .. ». Rio-Janeiro ; . b. Curaçae at .. 
b. poil de chameaux. 

A terme : ventes 250 balles, de 156 à 162. La clô- 
il 7 * pmtôt acheteurs. 

A. BOUTRY, EHTREP 
3 8, rmo de l'Espéri 

ROUBAIX 
ce 

TMTAE PUBLICS 4 PARTICULIERS 

PAVAGES, sables 
VOIES    F^tSFIFtÉSB 

N^ïï.T.EMKNT & T1BBASSQPT 

COUVERTURE 

Zinguerie & Plomberie 

A-  NOS    -A-3E30Isri>X3sH3:S 
Nous avons la bonne fortune de pouvoir leur offrir, 

en oe moment opportun des grandes fêtes, 

LA DESCENTE DE CROIX 
de REMBRANDT 

L'une des plus  beUes œuvres de ce grand Maître; \ *■*•■ î*."eJ!œ*Ët£ieDî *urt°Slî!ÎJîn*^ÎLfinî"' 
eau-forte gravée par lui-même en 1633 et signée. "'        ------ 

Lee épreuves, sur papier de china .   . et  montées  sur 
vélin, sont imprimées en taille-douce, sur la planché 
même gravée de la main de Rembrandt, il y a 2S8 
ans. Elles mesurent 90 cent, de hauteur sur 63 de 
largeur, avec de belles marges. La valeur de oee pré- 
cieuses épreuves est d'un prix inappréciable pour les 
amateurs d'art et de curiosités, mais comme faveur 
faite à nos abonnés, le prix est fixé au faible chiffre 
de : 6 tV. rendu franco de port et d'emballage, par 
colis-postal. (Indiquer la gare la plus rapprochée). 

Adresser les demandes avec mandat à M. le Direc- 
teur du journal. 25733-51519 

ttSMNKnMHrHa^aM 

TÉLÉPHONES 
U SOCIÉTÉ GÉNÉRALE DES TÉLÉPHONES 
porte à la connaissance du public que la Cour d'appel 
de Pans lui ayant, par arrêt en date du 19 février 
dernier, donne gain de cause dans les procès en con- 
ti e façon par elle intentés à divers constructeurs, et 
détenteurs d'appareils téléphoniques comportant l'em- 
ploi de la bobine d'induction, elle poursuivra rigou- 
reusement tous les constructeurs, vendeurs" et déten- 
teurs d'appareils contrefaits conformément à la loi 
du 5 juillet 1844. 25J76d 
a«mva«Bmmmmmmmm«iHM^àm«amiamm«»m« 

Le Havre, 6 mars. 
r»i nette ^errespendant particulier) 

Laines. — Marché tou;oure très-calme et la eote a 
été laissée sans changement ^,n*Va- -   _  __ 

Cette epres^sudUa cote a été Ift^e sans change- 
ment, marché très-calme. .. 

En disponible on a vendu 25  Buenos-Ayres filie*» 
à prix non divulgué. 

Voici les cours de clôture : mars  156, avril 150,50, 
mai 157,50, juin 158, juillet 159,  août 160, septem- 
bre   161,   octobre   162,   novembre    162,   décembre, 
162. 

Anvers, 7 mars. 
(par télégraphe) 

En dispeaibla, il a été traité .. balles Plata et 20 b. 
Australie. 

Londres, 6 mars 1891. 
Wool Exchange City 

(D'un correspondant particulier.) 
Depuis la clôture de nos dernières enchères  notre 

marché à été au calme plat. De l'intérieur les nouvel- 
les ne sont guère encourageantes ; le peigné  tend à 
baisser et les-fis et tisses-sont lourds. 

Les nouveaux arrivages pour la vente  d'avril-mai 
s'élèvent à 132,500 balles dont voici le détail par pro- 
venancep. 

Queènsland.    .... 
Sydney ...... 
Port-Philippe  .... 
Adélaïde  
Swan-River.     .... 
Van Diemen    .... 
Nouvelle-Zélande . 
Cap de Bonne-Espérance. 

Total    . 
32,000 environ en transit. 

La vente de laines communes et poils qui a eu 
Heu ici le 4 courant avait attiré un assez grand nom- 
bre d'acheteurs. Les prix ne marquaient pas de 
changement sur les cours établis précédemment sauf 
pour les Caahmera de Chine qui ont accueé une hausse 
bien marquée ; aussi les lots qui, il y a quelques mois 
a peine se vendaient 16 damera en valent 22 aujour- 
d'hui. — Les calatogues contenaient 11500 balles dont 
près des deux tiers ont trouvé preneurs. 

22.842 balles 
23 121 » 
22.550 » 
9.740 » 
3.451 » 

21 a 
10.269 » 
40.414 » 

132.408 balles dont 

MARCHÉS DE CONSOMMATION 
*OTATJME-UNI 

Bradford, 5 mars. 
La situation est toujours à peu près la même. Ëc 

laines coloniales il arrive naturellement pins de psi-' 
gnés sur lo marché, et quoique la pente soit faible 
une légère concession trouve vite acheteur. Vingt-trois 
et demi deniers est le prix fermement demande pour 
un bon peigné moyen n* 60.   Les  croisés  sont très 

En laines anglaises, les achetoura allèguent que 
que les occasions sont très peu nombreuses oh ils 
peuvent faire quelque impression sur les prix récents. 
Les cours, dans là contrée, fléchissent & l'occasion, 
mais la foire de Bristol montre d'un façone plus con- 
cluante aveo quelle fermeté les stocks des éleveurs et 
des négociante s'enlèvent. 

Fils.— La situation des filatenrs devient de plus 
en plus difficile. Il leur est impossible de réaliser des 
bénéfices aux cours auxquels ils peuvent vendre. A 
moins que la laine ne baisse, ils n'ont aucune pers- 
pective de changement dans cette situation.Les négo- 
ciants exportateurs offrent très peu d'affaires nou- 
velles et ils s'efforcent toujours d'obtenir des rabais. 
Heureusement lès stocks ne sont pas très changée et 
les filatenrs préfèrent restreindre leur production. 

Quelques filsjteur* de laines d'Australie sont assez 
occupés en cachemires et autresfils pour le commerce 
du pays, mais les productions de retors pour draperie 
sont privés d'ordres. 

Les fils mohair restent assez bien demandés. 
Tissus. — Il se traité, en cette branche, moins que 

la moyenne des affaires. 
Les négociants dur pays sont pleinement occupés et 

la saison s'annonce assez bien spécialement en arti- 
cles fantaisie. Mais quelques autres marchés impor- 
tants sont calmes. Le commerce avec l'Amérique a, 
dans l'ensemble, diminué, et le commerce avec les 
Indes est lettré morte, contrarié qu'il est par le taux 
inusité du change. 

MARCHÉS   A.   TERME 
Gour$   CIUL JVCeir s   18@ X 

LAINES  PEIGNÉES 

MOIS 

de 

LIVRAISON 

Peigne* de LaPlata etaePVruguay 

J anvier  
Février  
Mars  
Avril  
Mai  
Juin.......... 
lumet.  

*-*■»»*>•    *••••••< 

Septembre,.... 
Octobre..,.... 
Nevembre..... 
■èeembre  

RtUBAIX-TOURCOima 

TYPE I 
«IU. i rinum 

Cota I Cota 
préoiai dujonr 

4UOTï ctoium 

Cote      Cota 
préoéd dujour 

5 30 
5 325 
5 35 
5.40 

5.45 

S.B5 

•I • • • - 

.30 

.35 
5.40 
5.425 
5.45 
5.475 

5.10 
3 15 
5.15 
5.15 

•..t. 

Cote 
préoéd 

Cote 
dujour 

5.15 
5 15 
o.iS 
5.15 
5.15 

Peignée d'Australie 

TY*EA 

Cota  I Cote 
préoéd I dujour 

TYPEB 
il i. tnutt 

Cote 
préoéd 

Cote 
dajonr 

TYPEC 
tutiTun 

Cote 
préoéd 

Cote 
dajonr 

TYPE A B 
«nu. rr nnrmi 

Cote 
préoéd 

(par télégrajhé) 

Peignée   Buenot-Ayrej 

Belge T 

Cota 
dujour 

I 

5 75 
5.75 
5.75 
5.75 
5 75 
5 75 
5 75 
5.75 

Cote 
ytéoed 

Cote 
dujour 

5.'225 
$.25 

* e «      • 

525 
5 25 

• e • • e 

• e • e • 
• • • • e 

• » • • 
• •*•>• 

Allemands B 

Cote 
préoéd 

Cote 
dujour 

225 
25 
275 
325 
35 
35 
35 

535 
5.35 
5.35 

5.25 
5.275 
5.325 
35 
35 
35 
35 
35 
35 
35 

Allemands M 

Cote 
préoéd 

Cote 
dujour 

40 
40 
*25 

40 
40 
42a 

LAINES  PEIGNÉES 

(par voie télégraphique) 

Peignés d'Australie 
TYPE 

Quai, e 
à ah 

TYPE 
. b. moye 

ra 

Cote    I  Cote 
préoéd   dujour 

„TYPE   C 
Quai, second- 

à trama 

Cota Oats 
dujoui 

Janvier.. 
Février., j.. 
mars.,...«, ^. 
AvriL , 
axai.....,., 
Jnin  
Juillet.  
Août.  
Septembre. 
ftcùibre . t.. 

-—Novembre.. 
Bécembre.., 

4a0   A>39»   ...... 
4.325 A Jl6?  

4.325 
4.38 
4 375 

, 4.373T 
.14.375 

Itysi 1 r . • • •     r~v. 

 I    I • 

• • • • m • *-* e • • »  •  • e • • s a 

'• a * • • 

•   •   •  o 

5.75 
a • e e • 

i\60 
• e e e 

• * • e 
Ltéti 5.75 5.60 • e a ■ 
'• • M •""' r#.7* * e • • • • 5.«0 • • e 
f* e • • > 5 75 5 65 e • e e 
:...,. 5.75 • » • • 5.65 • e * e 

e e • • • 5.75 • • e e • 565 • • * • 
*    -  . , 

e e • • e 5.75 e • • • • 5 65 • • « • 
•*o   •    s   ■ '5.78 5 65 ■ 1  •   a 

t     e ■ e • • 
i        •     . "   5.68 1   

• a a  «a •   a  e m • • a • e • .... l  

LÂHTES BRUTES 

LE HAVRE 
par  télégraphe 

B.-Ayres 
Prima b. cour. 

«S S/0 

ANVERS 
télégrapH' 

B.-Ayres 
Prima courant. 

34 0/0 
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